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des vers do terre est une opération excellento dans C'est pour remédier à l'absence' des pierres. dans
un établissement où l'on élève des volailles sur. une lee terres entièrement glaiseuls es, .qu'en, quiielqu es -pays.
certaino échelle. Aussi les habiles éleveurs ont..ils soin on fait Cuire cette même glaise, .qu'on répand'ensuite.
de tic munir-d'une verminière,- qui fournit on abon. sur.-losoljap)rès l'.avoir-brisée, afin qu'elle pr enne; 1'ap3i
dance.à le*ursa volailles la nourriture anima-le qu'elles pareonc do petits. caillouxouý do gravier et:puisso
aimenit le plus.- diviser et rendre meubles les terres, donner aux oaux

voici la' méthode à suivre pour créer une vermi u cueetpusfcl te enr 'vprto
n:, moins prompte.

L'épierrement doit se faire rigoureusement dans
On crouse une fosso, puis on la remplit de paille les jardins et 1e prairies;. ailleurs et surtout dans los

dle seigle hachée, mêlêe avec du crottin de èheval ; on terres froides etglaiseuses, il ne faut enlover que les
jette dessus une légère couche de terreau qu'on ar. pierres très grosses et non .les autres.
rose 'avec du sang dle bSuf, ou de veau, ounde tout
atnimal fragichemonb tué. On jette sur cetteo couche, Chosea et autres.
des menus morceaux do viandes gatées, de boyaux de
volailles, de cadavres d'animaux crevés - on les r-e- L.a lecture cpentdantl la saison (ircré.--Lorsqule la neige toimbol

3 . et nous retient aut foyer, ln bibliothèque est là qui nous offro
couvre avec des marcs de vendange et avec des grains des distractions. La livre est à l'homme ce que la forêt eht Ai
on criblure d'avoine, de blé, de son. Lorsque la fosse l'abeille où temps aride: i1 y trouve toujours à butiner. Sans
est pleine, la formentation putride, avivée par 1o fa. aaonte, il ne faut pas prenidre, à la lettre tout ce qu'on lit, et*

mierde hevl, e tade s àse ével er etdesparfois lalecteur pourrait on remontrer à V'autour, parce queniierdochvallie ardepas- se évelpper e ceor u -ci n'opérait que dans certaines conditions. Quoiquil on
milhions do vers, ou d'étro embryonnaires y prennent soit, on y trouve tonjours dos indications qui servent,.et pourt
naiesance et ie renouvellent chaque jour. Les .volailles glanier ce idcationS, i. n'est. plie iudlispensa3ble, comme pour
en Eont tellement avdsq'il importo de ne pasi les fe luer 'épis dl so1ovrsrl it e niet

laisers'n rpatroà atitéleus 0ufsraintdé Ceux ci reç oivent des journaux qui traitent d'ng.rinlitu1re,lase 'e eatr aiéé;lu..ef srin ont à gagner de lire les années antérienires, fil y fueont des8 d6-
testables. *Iaiis. cetto, nourriture aiguise leur appéti t couvertes qui leur out échappé on prdimière lecture.
-et pousse à la ponto des couf . En tout cas, la vermni- Le tabac cantadien.-Lo Moni olur du Commerco s'est tonjours11.

eire est un riche et précieux gardo--matiger .pour tous efforcé de faire ressortir Peimportanco pour la Province dic Qu6-
les hôtes de lat basse.cour. bec de s'adonner plus largement qu'elle ne l'avait fait précd-

Pour l'entretenir'en bon état de production, on l'ar- demment à la cnlture du tabac canadien..L'intérêt que le gou..

rose la matin avec des caux grasses dans lesquelles on vernement a porté à cette industrie, les instruictions et les di-
ver·ses pamphlets publiés sur les soins à donner aux différenteis

enle du sarramin et des hachures de pommes do terre. phases de croissanc dle Ina Plante, sur les móithoans, les piun.
oLs poules acconrent picorer ce tas avec un appétit approuvées (le séchage et de préparation de la feuille ont exci-

-nsatiable.- Les habiles ménagères tirent un excellent té dans les ennmpgunes une certaino émulation et un p)rogro.-s
art de veminòre ouernes e cttefaçn. s'est accompli dlans la qualité dit tabac ; miais il est loin d'aôtto

part de verin.èresgouernes d cot,-ýfaçn., ce qu'il devrait être pourt satisfaire aux exigences dles t'abri-
cants et dles consommateurs.ý

De Plépierrement. Nous avons publié bien souvent les rendomnents tant on qnat-
litó qu'on valeur obtenns aux Etats.Unis dans, les différouts

Il peut para1tre' étrange que nous parlions de .l'à- 61atis de la culture du tabac, et nous voudrions voir s'amé6lioror

pierremont des champs au milieu do l'hiver. Mais il Ici, danis l'intérêt de Pa9griculture, nature dIo lit.plamte et.lo:4

.yatatd coe ic-u l utued. Pmp-e procédés de Ria préparation pour le marché. Alin.ni comibion
y a antde hos a dro-ur a cltur de chmps etavantagouse serait l'acclimation dla graines de's Etats-Unie,

dos diff'érents travaux qu'elle nécofsito qulonous oro. combien profitable l'adopitioua dl e urs méthodes d'engrais ut

yons qu'il est toujours le temp d'r paor, quittoj «t di cultura, combien pius plroductive ser-ait ponr le cultivateur

nos lecteurs à recourir aux enseignomocnts3'gueo nous aoullecto. e rcdsd óhao.td rprto el

donno'ns lorsique le l'époque dle los mettre dn pratique Lamaniufactairo ua taline canadien n'est cniónimn
est arrivé. -. augmentée, et nous pourrions citer de nombronties fabriquesi

Quand Io sol laisse aperceovoir de grosses pierres à dont les produits deviennent (le jo.nr en jour plus on 'favone

sa. surface, si elles sont pou volumineuses ont doit ton-_ auprès des consommuateurs. Cette inantlrie prondi plus -d'e.x-
, . tensi1on chaquo ainér6, et par i amdhorntion du 1 article qlu'eill

ter de les enlever, et avoir recours à la poudre ai tirer produit, ello devienara réeuemennet 1Pun1e des Plus r6inumiórnt-
T.-orsquie le 1-romier moyon ost inisuflIsant, ou les on- tives pour lit Province doc Québec. La consonumationi du'taba:c
fouir profondément dans la terre si on no peut les di.. canadien, nnlonlX prépard6, mieux> choisi, mieux sóhgrand.i r,

on1 proponrt[in des progrès, faits par la fabrication.
v.1er . .Avec lit continuation dul prore s .djà Obtndaus la. 9enCIt.nr

Pour co qui est de l'épiorrtement proprement dit% il et la qualité dul tabac anjourd'llni ré6colt6 au caniada, lat ma..t
demande à etro fait avec prudence. il est utile dans nufacturo (le cet article est appelé à prendre un grand c v.

les terres à fond sablonineux, parco que Ila présence loppemnenit;et nos cultivatenir8 devraient comjprendror niocelno
des ie ries, on oncntrat Éaucup d caoriuepetit être qu'on s3ortant.de la routine, en adioptant es non,-
despieres -e cocenran beucop d caorsuevoiles méthodes qni leur ont été eniseigntéesi par tant (je puibli..

.augmente la disipoisition qu'a cot espèe dle r:ol à s'en main néesne,<nisnaetforir à la maniractul o

laise~r ônétet dessècho les racinieB. Particle vraime0nt désirable vonr le colrnsominateur. lis seryj-

.On épiorre chaque atnnée au moment dos labouri-i viraient on cela ]eur, propre intérêt, car plus la demande iraiîtr
m ais il f'aut bien so garder do tout enlover. L'expé-ri- "e vae r ra pr. éalervnteé.u e rfi n

once a prouivé qu'un enlèvement complet dlot pierres cUne industrie dójà"floriàsanto doilspéodliiftione
détri-tia1 fècondité des champs. à pris 6gni la comparaisonl avec Io tabac étrauger. et nun de-

bans les. tei.rqs froides, dans les terres aIqatiques, mande très active de la part du consommateur, fonat croire rino
·r la tabac can:adien deviendra pour lPagriculture do la provincon

comIpactes et glaiScu¯sOsi.loi; caill oux sont-ncsars et pour les capitaux qui aiderout A\ sapraaiou-csnc
is agissaontmécapiqueimeýnt en les divisant-; sur le; do ichess-ohu dit commier-co.

côtesux., niridoisy: lis off&ent uni obsitacle iiuntl prompt A pr-op)a de -m rc..LfrrgrodRchloon
ob.ýéflôlment des eaux. direction de. M. A*rthuitr Bar-ré, a donné il sou actionnaires ung
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